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trhuioiinqsate, s'était p)elotonniéeý dans l'4-
paule de, son voisin dle gauche. Le Boegne
crut enitendrep un baiser. Il se rua dans un
besoi d'asuvix sa jalousle s;ur quelque
chair 'vivante. 'Bap'tlst>ui esquiva une 'pre-
,tnI&<o prise.

Le Borgne ceiýntura par avant le Coli-
offiLr quif, de rage, le mordit il l'épaule.

-Alors, dans un aveuglement de brute,
lâchant les reins ruiisselant.s (le sueur, le
Bo>rgne(- porta seýs deux mains aut cou dut
Coltinevur, il emboUta ses dix doigts an
callier, donna sur la dup,<e hauit en
bas, une se-cousse Ibrusqueý.

Le Coltliaur, du coup, s'affissa cniom
un plomnb, au milieu du tapis. La mo(rt fut
ins;tatintn(ée. Les etbm criae

->euah! lit la cabottuie sn se cachant
les Yeux, et elle Fe'elufu4t avec ses ýcoxupa-
gnon.

Leý Public avaft rompu les barrières. L'a-
gent d-e polce dut dégager Gollor et le
protéger contre une feule soudaIn maena_-
çante. Les cris déchirants de Mme Baptis-
toit scandaient le brouhaha croissant deýs
Indignations populaires.

(lollor, Immobile, hébété, contemplai-t à
terre cd cadavre ventru, nu jusqu'à. la

ciuret déjà Il ne comprenait Plus par
qull Om'Pli4catiOns de Pensées et de cir-

eonstances3 Il était devenu -presque in'volun..
tairemnent me4,urt-rIer.

*Va R1eige eé4t 73effe
l'a nei'ge est belle. 0I pâle, ô froide, Ô calme vierge,
S akut! l'on char de glace est trainé par des ours,
Et les c-(iux assombris tendent, sur son iparcours,
Un dais de satin jaune et gris couleur de cierge.

Salut! Dans -ton manteau doublé de blanche serge,
Dans ton jupoýcn fttant de ouate et de valeurs
Qui s'étale à grands plis Immaculés et lourds,
Le mionde, a disparu . Rien de vivant n'émerge,

Contours enveloppés, tapages assoupis,
Toutt s'efface et se tait sous cet épais tapi.
Il -noige, c'est la neige endormeuse, la neige.

Silenceuse, c'est la neige dans 'la nuit.
T'ombe, couvre la nuit atroce, et sacrilège,
O Ils mystérieux qui t'effeuilles sans bruit.

Jean Richepin.


